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Chapitre 1





Victoria soupira en sortant du supermarché où elle travaillait comme caissière. Elle venait juste de finir dix longues heures de travail pour la cinquième et dernière fois de la semaine. Ses pieds étaient douloureux et le défilé sans fin de clients malpolis et idiots qui s’étaient présentés à sa caisse ce soir-là l’avait mise de mauvaise humeur. Une soirée typique de boulot en somme. 

A vingt-deux ans, sa vie n’aurait pu être plus banale ou déprimante. Elle était seule et en vérité, isolée. Ses parents étaient tous deux morts dans un accident de voiture quelques années plus tôt et elle n’avait aucune famille proche. La mort de ses parents, leur manque d’une police d’assurance et leurs énormes dettes avaient signifié un manque d’argent qui l’avait forcée à quitter la fac. Ses amis semblaient aller et venir, ils se mariaient, partaient pour leurs études, déménageaient pour un boulot ….

En revanche, la vie de Victoria semblait être en suspens. Même une relation avec un homme semblait être une rareté ces jours-ci. Elle avait lu dans un livre - peut-être par Dr. Phil, elle ne se souvenait plus - que l’on attire des personnes positives lorsque l’on rayonne de positivité. Mais la positivité n’était pas le point fort de Victoria, surtout pas après toute la peine qu’elle avait eue à endurer ces dernières années. 

Son appartement était à quelques minutes de marche, à quelques pâtés de maisons du supermarché. Malgré l’heure tardive et le fait qu’elle n’habitait pas dans le meilleur quartier de Jersey City, dans l’Etat du New Jersey, elle rentrait à pied tous les soirs. Elle disait aux gens qu’elle aimait marcher pour faire de l’exercice et que c’était en partie pourquoi elle était en si bonne forme. Mais pour dire la vérité, c’était surtout parce qu’elle n’avait pas les moyens de s’acheter une voiture. Il lui semblait avoir trop de factures et pas assez d’argent pour les payer. 

Il y eut soudainement une détonation bruyante et aiguë au loin. Un coup de feu ? Ce ne serait pas la première ni la dernière fois qu’elle en aurait entendu un dans son quartier. Elle sursauta brièvement, regarda par-dessus son épaule en direction du bruit, ses yeux examinant l’obscurité derrière elle. Mais elle ne vit rien d’anormal. 

C’est alors qu’elle ressentit le choc !  

Elle marcha en plein dans ce qui semblait être un mur de briques. Elle glapit comme elle perdit l’équilibre et tomba sur le trottoir. “Putain de merde!”, elle murmura dans sa barbe, comme sa croupe entrait en contact avec le ciment et qu’une vague de douleur l’envahissait. 

Levant les yeux, elle vit la raison de sa chute. Il mesurait presque un mètre quatre-vingt-dix, quasiment trente centimètres de plus qu’elle. Il était puissamment bâti. Ses cheveux sombres tombaient sur ses épaules et il avait les yeux bleus les plus attrayants … Elle n’en avait jamais vu des comme ça auparavant – ensorcelants. Elle était sûre que si elle se laissait aller, elle pourrait simplement rester assise là toute la nuit à savourer la puissance de sa présence et à le regarder profondément dans les yeux. Elle eut besoin de toute sa volonté pour ne pas le fixer du regard. Néanmoins, il lui fallut une bonne minute pour détourner les yeux. 

Il était très beau. Elle n’avait jamais auparavant considéré que le terme beau pourrait convenir à un homme. Mais le terme lui allait bien. 

Souriant gentiment, il lui tendit la main, “Je suis désolé, laissez-moi vous aider.” Elle prit sa main, qui était douce, mais froide au toucher et sans effort, il la remit debout. Elle se laissa tomber contre lui et fut accueillie par l’odeur la plus érotique qu’elle eut jamais sentie. Il sentait le sucre et le musc et c’était enivrant. Se penchant encore plus sur lui, sa bouche effleura son cou et fermant les yeux, elle inspira profondément. 

Hummm, oh mon Dieu ! J’ai envie de cet homme !

Un soupir, léger et presque inaudible, s’échappa des lèvres de Victoria et elle sentit entre ses jambes, qu’elle commençait à mouiller. Qu’avait de si spécial cet étranger ? Elle n’était pas sûre si des secondes, des minutes ou des heures passèrent avant qu’elle ne remarque, enfin, qu’elle se tenait au milieu du trottoir et le caressait. Ses paumes étaient aplaties sur son torse et suivaient les contours rigides de ses muscles qu’elle sentait à travers le tee-shirt noir serré qu’il portrait.  

Elle retrouva ses esprits et s’immobilisa puis recula rapidement. Détournant à nouveau le regard, elle regarda n’importe où ailleurs que dans ses yeux bleus perçants. Elle pouvait se sentir rougir d’embarras. Lorsqu’elle eut enfin le courage de le regarder, elle put voir de l’amusement dans son regard comme il la fixait avec intensité. 

“Pas de problème Mademoiselle,” il dit simplement comme s’il savait ce qu’elle ressentait et pourquoi. Elle se retrouva à nouveau capturée par ses yeux. C’était comme s’il pouvait voir en elle; dans son coeur, son âme, provoquant ses désirs.  Elle mourrait d’envie de faire un pas en avant et de se retrouver à nouveau dans ses bras. Son corps le voulait, en avait besoin. Elle fut paniquée quand elle réalisa que s’il s’avançait vers elle, elle se donnerait à lui avec joie. Ici et maintenant, aux yeux de tous.

Qu’est-ce qui ne va pas chez moi ?

Une petite voix dans sa tête lui criait de se méfier. Cours! Maintenant! La voix avait raison. Victoria savait qu’il lui fallait s’enfuir loin de lui et de l’influence qu’il avait sur elle. Immédiatement, avant qu’il ne soit trop tard. 

Elle écouta cette voix. 

“Je suis désolée. Je dois y aller,” elle murmura. Elle s’excusa rapidement tant qu’elle en avait encore la force et le dépassa, prenant soin de ne pas regarder ses yeux bleus hypnotisants. Elle s’empressa de continuer son chemin, essayant de mettre autant de distance que possible entre elle et l’étranger. Celui-ci hocha la tête, un léger sourire encore sur les lèvres comme il la regardait s’éloigner, le vent chaud faisant voler ses longues boucles blondes autour de sa tête comme elle marchait. 

Victoria pouvait sentir ses yeux sur elle comme elle allait et elle en ressentit une montée d’anticipation. Elle avait envie de lui. Tellement envie qu’elle en avait l’estomac noué et que cela l’effraya énormément. Avant de tourner dans sa rue, elle osa jeter un coup d’oeil en arrière, mais la rue derrière elle était vide. Elle ne pris pas le temps d’y réfléchir mais augmenta sa vitesse, courant presque dans une tentative de se retrouver aussi rapidement que possible en sécurité dans son appartement. 





****



Quelques heures plus tard, dans son appartement, l’esprit de Victoria continuait à penser à sa rencontre avec cet étranger. A chaque fois qu’elle pensait à lui, elle pouvait sentir les battements de son coeur accélérer. De petits tremblements de plaisir déferlaient en elle et la laissaient tremblotante, essoufflée et tellement proche d’avoir un orgasme qu’elle en fut choquée.  Perdue dans ses pensées, elle pouvait presque sentir son corps contre le sien; ses mains douces et fraîches qui exploraient sa chair. Elle pouvait presque sentir ses longs doigts, élégants et froids, explorer ses zones les plus sacrées. 

Avant d’aller se coucher, elle alla sur le balcon de sa chambre à coucher. Elle était au quatrième étage, suffisamment en hauteur pour qu’elle puisse laisser la porte du balcon ouverte lors des nuits très chaudes comme celle-ci et laisser ainsi l’air frais de la nuit entrer. Regardant le ciel de la nuit, elle vit qu’il était clair, que les étoiles brillaient et que la lune était pleine. Pour la première fois de la journée – merde, pour la première fois de la semaine – elle se sentit décontractée. 

Comme elle se tournait pour rentrer dans la chambre, elle cru apercevoir du coin de l’oeil le sombre étranger dans la rue. Elle se retourna rapidement, ses boucles dorées virevoltant autour d’elle, pour avoir une meilleure vue, mais il était parti, si seulement même il avait été là.

Ricanant, Victoria secoua légèrement la tête. “Tu perds la tête Vic. Tu perds vraiment la tête.”

Comme la chaleur de la nuit était étouffante, même avec le plus petit morceau de tissu, elle ôta son petit haut et son short et se glissa avec grâce, nue, sous le fin drap. Mais elle avait encore un problème, et c’était cette douleur, toujours présente, entre ses jambes. La douleur s’était apaisée en petites palpitations mais vu qu’elle n’avait couché avec personne depuis maintenant plus de quatre mois, elle savait qu’elle ne pourrait avoir une bonne nuit de sommeil tant qu’elle ne s’occuperait pas de la douleur brûlante que l’étranger avait allumée en elle. 

Lentement, elle glissa sa main vers le bas, sur sa douce peau ivoire, jusqu’à sa chatte bien épilée. Elle prit son mont dans sa main, puis glissa un doigt entre ses doux plis humides. Oh mon Dieu, elle gémit doucement, fermant ses yeux bleu saphir et elle pensa à l’étranger. 

L’image était aussi vivide que s’il avait été là, allongé près d’elle. Elle imagina que c’était ses doigts frais à lui qui caressaient sa fente de long en large avec tant d’expertise.  De sa main libre, elle toucha sa poitrine et pinça le téton durci. Elle gémit plus fort. C’était sa main à lui qui caressait son sein et transformait le téton en nodule dur et tendu.

Elle commença à balancer ses hanches contre sa main tout en écartant les lèvres de sa chatte et caressa son clito gonflé et en chaleur. Encore, elle gémit comme le feu en elle s’enflamma. 

Qui était cet homme ? Qui était l’homme aux yeux bleus perçants, celui par qui elle avait tellement envie de se faire baisée qu’elle en avait agonisé toute la soirée ? Elle caressa son clito plus fortement, se ruant contre sa main avec plus de force. 

Son estomac se noua douloureusement et elle grogna. La torture de son besoin de soulagement la rendait folle. Victoria écarta bien les jambes et plongea profondément deux doigts dans son antre humide et suintante comme elle pensa au corps nu de l’étranger se pressant contre elle, ses lèvres dans son cou. 

“Oui, oh Mon Dieu, oui!” elle cria comme elle se rapprochait de l’extase. 

Sa main commença à alterner entre caresser son clito et plonger profondément en elle, caressant son intérieur. Elle gémit à nouveau, plus fort, comme son corps se tortillait sur son lit et que vague après vague s’ecrasaient en elle. Sa chatte était tendue, vibrante et à quelques secondes de la délivrance. 

Elle pouvait entendre sa voix, profonde et séduisante dans son esprit et qui lui ordonnait de jouir pour lui. Elle imprimait maintenant à ses doigts un mouvement rapide et violent de va-et-vient. Elle respirait vite. Sa poitrine généreuse bondissait comme elle se ruait contre sa propre main, et qui dans son esprit était sa main à lui. 

“Oui-oui-oui,” les mots se répétaient encore et encore dans son esprit, en boucle sonore, jusqu’au glorieux moment.  “Marcus !” Elle cria comme son corps explosa sur sa main. Sa chaude essence couvrit rapidement ses doigts et goutta vers son cul et sur le matelas sous elle. Enfin satisfaite, elle resta allongée, les yeux fermés, haletante. 

Marcus ? D’où ça sort ça ? L’homme de la rue ? Comment aurait-elle pu savoir que son nom était Marcus ? Peut-être l’avait-elle rencontré auparavant ? Non. Impossible. Il était impossible que qui que ce soit rencontre un homme tel que celui sur lequel elle était littéralement tombée dans la rue, et oublie l’avoir déjà vu. 

Victoria ouvrit lentement les yeux et laissa s’échapper un bruyant soupir comme le stress et la tension qu’elle avait ressentis depuis sa rencontre avec l’étranger, Marcus, s’évaporaient. Sortant sa main d’entre ses jambes, elle sourit légèrement et tomba dans un sommeil satisfait. 






Chapitre 2





Marcus savait qu’il devrait rester loin d’elle. Il avait d’urgentes affaires à régler. Son programme pour la soirée était de se nourrir rapidement et de retourner s’occuper d’importants détails relatifs à son business. Son protégé, Nigel, était aussi pénible que possible à cause du club pour vampires qui venait d’ouvrir et qui était surtout un sexe club et un terrain d’alimentation pour vampires. Ce n’était qu’une question de temps avant qu’un incident impossible à cacher ne se produise et menace d’exposer leur race. Mais Nigel était, et bien … Nigel, et lorsqu’il voulait quelque chose, il était impossible de raisonner avec lui.

Et puis, il y avait l’arrivée de la Reine …. Après plus de deux cents cinquante ans après s’être retirée loin de ses sujets, Marcus savait de source sûre qu’elle reviendrait bientôt régner sur les vampires. Oui, il y aurait des changements. La Reine régnait d’une main de fer et il craignait que bon nombre de vampires dans le royaume ne subissent sa colère un jour prochain. 

Mais rien de tout cela n’avait d’importance en cet instant. La seule chose, la seule personne qui comptait, était cette belle femme qui lui était rentrée dedans. Elle était si petite, si délicate. Ses grands yeux bleus le captivaient et ses cheveux étaient comme des fils d’or. Etre si près d’elle, même pour un si court moment, l’avait presque rendu fou. Il lui avait fallu se battre contre l’envie de plonger ses crocs dans la douce chair de son cou.

Il savait pourquoi il avait envie d’elle. Il ne pouvait nier la ressemblance. Elle lui rappelait quelqu’un de son passé. Cela faisait maintenant plus d’un millénaire, mais il se souvenait encore du visage de sa femme défunte comme si c’était hier. Et cette fille, Victoria, était son portrait craché. 

Refusant de voir sa femme se transformer en monstre, tel que la Reine avait fait de lui-même et contre sa volonté, il n’avait pas eu d’autre choix que de la regarder vieillir et mourir alors qu’il continuait de vivre, jeune et immortel – sans elle. Mais ce soir. Ce soir, il avait aperçu un pan de son passé et il avait besoin d’en savoir plus sur elle. Il avait besoin d’être avec elle et tant pis pour Nigel, le club et la Reine. 

Ce soir était à lui. Et à elle. 

Il avait gardé une bonne distance entre eux. Il l’avait regardée marcher jusque chez elle et l’avait suivie. Puis il l’avait regardée, tapi dans l’ombre; il l’avait observée depuis le bout de la rue, à travers la porte de son balcon. Sa queue était douloureusement dure, depuis le moment où il avait posé  les yeux sur elle, et il mourrait d’envie de se soulager de cette agonie. Mais il attendait patiemment. Avoir vécu plus de mille ans lui avait appris la valeur de la patience. Et en toute vérité, tout ce qu’un vampire avait était du temps. 

Marcus l’avait regardée comme elle se débarrassait de son uniforme et choisissait un petit short et un tee-shirt. Après être changée, elle s’était attelée à ce qu’il supposait être sa routine nocturne, bien que par moments, elle avait arrêté ce qu’elle faisait pour venir sur le balcon et jeter un coup d’oeil, comme si elle cherchait quelque chose. 

Lui? Il l’espérait. C’était comme si elle sentait sa présence Cela le mettait légèrement mal à l’aise et en même temps, le rendait nerveux d’en savoir plus à son sujet. Etait-ce son imagination? Ou bien était-ce là une intervention divine? Il ne savait pas. 

Alors, il continua à la regarder, son érection devenant de plus en plus douloureuse comme les minutes et les heures s’écoulaient. Finalement, elle décida de se coucher. Bientôt. Bientôt, elle serait enfin à lui et il pourrait se délecter du goût sucré et métallique de son sang comme il martèlerait sa queue profondément en elle. 

Il trembla d’anticipation. 

Debout devant la fenêtre du balcon, elle fit passer, lentement et de manière séduisante, son tee-shirt par-dessus sa tête et le jeta sur le sol. Deux gros globes parfaitement ronds rebondirent à ce mouvement. Ses larges tétons roses le narguaient. Peut-être qu’il sucerait le sang de ses seins. Il écouterait ses gémissements de plaisir pendant qu’il satisferait sa faim. Un sourire s’afficha sur ses lèvres. 

Puis ce fut le tour de son short. Elle se tourna loin de la fenêtre du balcon, passa ses pouces dans l’élastique de son short et tira dessus tout en marchant. Le short tomba sur le sol et elle l’ôta avec grâce, sans perdre son équilibre. 

Il se lécha les babines à la vue de son cul rond et charnu. Peut-être qu’il lui écarterait les joues de la croupe et plongerait sa queue profondément dans son cul serré. Depuis combien de temps n’avait-il pas pris le cul d’une humaine ?  Cela faisait facilement plusieurs années. Il enroulerait ses longs cheveux dorés autour de sa main et la tirerait vers lui, tout en la martelant et en plongeant ses crocs dans son cou. 

Il grogna; un profond et sauvage son venant du fond de la gorge. Putain, c’était une torture. 

Se reculant un peu plus dans les bois où il avait pris refuge, il ouvrit son jean et attrapa sa queue palpitante dans sa main. S’il ne soulageait pas maintenant un peu de la tension qu’il ressentait, il risquait de lui faire mal lors de leur accouplement. 

Il commença à pomper sa queue en érection et un grognement grave échappa de ses lèvres. Regardant à nouveau dans son appartement, il fut content de voir qu’elle était maintenant couchée sur son lit, les jambes écartées et qu’elle se masturbait. Ses crocs sortirent comme il la regardait avec anticipation. 

Il se concentra intensément sur elle et ses pensées résonnèrent soudainement dans sa tête. Il pouvait entendre ses gémissements. Il pouvait entendre ses soupirs et ses légers geignements comme s’il était dans la chambre avec elle et que ces bruits étaient fait pour ses oreilles. Mais il était maintenant connecté à elle – tous les vampires avait un don et c’était là le sien – il pouvait se connecter à l’esprit d’un humain et il savait donc qu’elle pensait à lui comme elle se touchait et s’amenait vers l’extase. 

Un peu de sperme goutta du bout de sa queue et sur sa main comme il se rapprochait vers son orgasme, la regardant avec avidité, attendant cet instant glorieux où elle exploserait. Il était incapable de se contenir plus longtemps; il était à quelques secondes de son plaisir. 

“Allez ma chérie. Jouis pour Marcus. Laisse-moi entendre tes doux gémissements pour moi,” il murmura dans le vent. Et comme sur commande, le corps de Victoria sursauta et elle cria son nom. Avec un bruyant soupir de soulagement, il se laissa aller et déchargea son engin sur le sol devant lui.

Il était repu. Pour le moment. 





****





“Victoria,” une voix masculine, douce et séduisante murmurant son nom la fit sortir de son sommeil sans rêve. 

Les yeux de Victoria s’ouvrirent lentement et elle s’assit dans le lit. Pendant la nuit, le drap qui couvrait son corps nu avait glissé et était tombé sur le sol à sa gauche. Un frisson la parcourut comme une rafale de vent frais s’engouffra par la fenêtre ouverte du balcon. Bâillant, elle cambra le dos comme un chat, faisant ressortir sa poitrine pour s’étirer. 

Victoria fronça les sourcils. Quelle heure est-il ?

Elle se tourna vers le balcon ouvert et haleta! 

Il était là! L’étranger. Marcus. Ou … qui qu’il soit, il se tenait debout sur son balcon, accoudé de façon décontractée contre la balustrade en fer, un pied croisé par-dessus l’autre, comme s’il attendait qu’elle se réveille enfin et le remarque. Un sourire léger et sexy s’afficha sur ses lèvres comme ses yeux affamés parcouraient le corps nu de Victoria. 

Habituellement, elle aurait été paniquée de voir une personne étrangère debout sur son balcon et qui la fixait du regard, mais sans savoir pourquoi, ce n’était pas le cas. Habituellement, elle aurait au moins attrapé le drap sur le sol pour essayer de couvrir sa nudité de son regard intense. Mais elle n’en fit rien. Elle passa sa langue sur sa lèvre inférieure et rencontra son regard. Lorsque leurs yeux se croisèrent, la pulsation entre ses jambes recommença. 

C’est un rêve. Ce ne peut être qu’un rêve, elle se dit à elle-même. C’était impossible qu’il soit là. Si ce n’était pas un rêve, elle serait en train de crier, terrifiée par l’intrus. Oui, elle décida, c’était bien un rêve et cela étant, elle allait profiter au maximum de cette opportunité. Au moins, dans son rêve, elle serait capable de connaître la sensation de son corps nu contre le sien, de connaître le goût de sa bouche et la sensation de l’avoir en elle. 

Elle gémit doucement à la pensée de ce qu’elle savait être inévitable. 

Attirée par lui, elle glissa hors du lit et lentement, avec prudence, elle se dirigea vers le balcon, ses pieds nus bougeant sans bruit sur la douce moquette beige. Elle s’arrêta sur le seuil, attrapa sa lèvre inférieure entre ses dents et lui jeta un coup d’oeil.

“J’ai rêvé de toi,” elle murmura. 

Le sourire de Marcus s’élargit. “Vraiment chérie? Et de quoi as-tu rêvé?” Les yeux de Marcus quittèrent ceux de Victoria et parcourant son corps, s’arrêtèrent sur son entrejambe. Elle se sentit un peu timide et eut l’envie de se cacher de ses yeux inquisiteurs. Néanmoins, l’approbation et la luxure qu’elle vit dans son regard lui donnèrent le courage dont elle avait besoin pour combattre son instinct. 

Il la voulait. Et elle le voulait désespérément, à tel point qu’elle pouvait sentir en réponse à son excitation, son essence s’agglutiner entre ses jambes. Son coeur se mit à battre la chamade, comme lorsqu’elle se trouvait sur le trottoir.  Elle avala la boule qui commençait à se former dans sa gorge et hocha la tête. 

“Oui. D’être avec toi. De sentir ton corps contre le mien…”

Les yeux de Marcus remontèrent pour rencontrer à nouveau ceux de Victoria et un feu y brillait maintenant intensément. “Alors viens à moi Victoria.” Il lui tendit la main. 

Elle regarda cette main élégante tendue vers elle et qui l’invitait et elle la prit sans hésitation. Passant le seuil du balcon, elle tomba dans ses bras et pressa son contre contre celui de Marcus. L’air était frais contre sa peau nue et elle se colla plus près de lui, à la recherche de sa chaleur. Mais elle n’en trouva pas et elle releva son visage pour le regarder au fond de ses yeux bleus enivrants. 

Oui, ce ne pouvait être qu’un rêve, elle pensa, un rêve doux, sensuel et séduisant dont je ne veux jamais me réveiller.

Ses mains commencèrent à caresser son torse et ses épaules puissants à travers le tee-shirt en coton. Ses doigts suivaient les lignes de ses muscles. Mon Dieu, qu’il est beau. Il lui vint à l’esprit qu’elle n’avait jamais connu ni un homme d’une telle beauté, ni un homme qui l’attirait autant que lui. C’était comme si elle se trouvait en dehors d’elle-même et regardait à l’intérieur. Elle était une prisonnière consentante, succombant à ses charmes. L’idée folle qu’il ne pouvait pas être humain lui traversa l’esprit, mais elle la rejeta. 

C’était un rêve, alors quelle importance ? 

Il attira son corps nu contre le sien et passa ses bras forts autour de sa taille pour bien la tenir tout contre lui. Elle gémit comme elle sentit l’arête de sa queue dure qui se pressait contre son ventre nu et à travers son jean. 

“Je peux entrer?” il murmura, ses lèvres presque sur celles de Victoria comme il parla. 

“Bien sûr.”

D’un mouvement rapide, il la souleva et la tint fermement contre son torse large et couvert par son tee-shirt. Passant ses bras autour de son cou, elle se tint fermement à lui comme il passait le seuil. Entrant dans son appartement, il avança dans la pièce, les yeux fixés sur le grand lit deux places. 

Marcus la déposant gentiment sur le lit. Se penchant sur elle, il lui embrassa légèrement les lèvres tout en faisant courir ses doigts sur sa clavicule. Elle gémit contre ses lèvres et écarta légèrement les jambes, essayant ainsi de soulager un peu la tension grandissante. 

Il bougea sa main du haut de sa poitrine à son sein. Sa main resta sur ses seins généreux, jouant avec les tétons, les pinçant et les roulant entre ses doigts, ce qui envoya de courtes décharges de plaisir brut en elle et transforma ses tétons en pointes durcies. Sa bouche passa de son cou à sa poitrine et de sa langue, il taquina chaque téton pointu. Sa main descendait plus bas sur le corps de Victoria, tranquillement de sa poitrine à son mont. 

La respiration de Victoria s’accéléra d’anticipation à ce qu’il allait faire par la suite. Sa chatte lui faisait mal et elle avait besoin qu’il la soulage. L’attente était une torture. Il lui donnait de petits coups de langue sur les tétons Mais c’était là la plus douce des tortures. 

L’étranger glissa deux doigts entre ses plis trempés et la caressa de l’anus au clito. Oh mon Dieu!  Otant sa bouche de ses tétons, il sortit ses doigts et malgré les gémissements de protestation de Victoria, il amena ses doigts au niveau de leurs yeux. Ses deux doigts étincelaient de son essence dans la faible lumière de la pleine lune et qui s’infiltrait du dehors. Il plaça un doigt dans sa bouche et en suça l’essence de Victoria. 

“Tellement sucrée. Tellement délicieuse,” il lui murmura, retirant le doigt de sa bouche.  

Sa chatte se contracta et elle gémit doucement. 

“Goûte. Prends-le dans ta bouche Victoria et goûte à quel point tu es bonne,” il ordonna, sa voix résonant de désir, comme il pressait son index contre les lèvres de Victoria. 

Les yeux toujours fixés dans ceux de Marcus, elle ouvrit la bouche et entoura ses lèvres autour de son doigt. Elle le suça, gémissant doucement et faisant tourner sa langue autour du doigt, souhaitant que ce soit sa grosse queue en érection qu’elle ait dans la bouche. Excitée par son propre goût sur son doigt et par l’intimité de cet acte comme ils se fixaient du regard, elle suça avec plus d’ardeur. 

Riant de son enthousiasme, il retira gentiment son doigt de ses lèvres et sa main s’affaira à nouveau sur son mont.  Ecartant les lèvres de sa chatte, ses doigts trouvèrent immédiatement son clito. Il le caressa et le pinça avec une précision d’expert, ce qui la fit gémir et crier de plaisir.

“Putain, j’ai envie de toi,” elle gémit comme il l’excitait de plus en plus. Des vagues de plaisir commencèrent à déferler en elle à une vitesse incroyable. Elle attrapa le devant de son tee-shirt et le prit dans ses poings, forçant les lèvres de Marcus à se reposer sur les siennes. Il glissa sa langue entre ses lèvres et commença à caresser la langue de Victoria. Ses doigts s’enfoncèrent encore plus profondément dans son antre et lui caressèrent l’intérieur. Elle se rua et gémit contre sa main et sa bouche, de plus en plus proche de l’extase. Il retira sa bouche de celle de Victoria et déposa une myriade de baisers sur sa mâchoire et dans son cou comme elle se tortillait sous lui. 

L’humidité entre ses jambes coula le long de sa croupe et sur le matelas comme elle atteignait le sommet de son excitation.

“C’est ça ma chérie, jouis pour moi,” sa voix douce et sexy encouragea. 

C’était là tout l’encouragement dont elle avait besoin. Elle cria comme elle explosait, la chatte tremblante comme elle se contractait autour des doigts intrus. 

“C’est ma chérie ça,” il laissa s’échapper un grognement sauvage et faible comme il retirait sa main de son mont et se redressait. Balançant ses chaussures, Marcus commença à lentement se déshabiller avec une grâce non humaine, comme elle le regardait attentivement.

Attrapant le bas de son tee-shirt, il le tira par-dessus sa tête, révélant ses abdominaux parfaitement dessinés, son large torse et ses épaules puissantes. Incapable de résister, elle tendit la main et suivit les contours de ses abdominaux, laissant ses doigts descendre jusqu’à l’élastique de son jean.

Elle s’assit et avança vers le bord du lit puis tendit la main vers le bouton de son jean. Elle hésita un instant et leva les yeux pour capter son regard, cherchant son approbation avant de continuer. La chaude intensité dans les yeux de Marcus lui donna la permission dont elle avait besoin. Elle défit rapidement le bouton et ouvrit la fermeture éclair. Passant ses pouces dans l’élastique de son jean, elle tira dessus et le fit brusquement tomber sur le sol, à ses pieds, révélant ainsi sa longue et épaisse queue en érection. 

Il se tenait debout, nu devant elle, aussi magnifique qu’elle s’y attendait. Son corps aurait facilement pu être celui d’un dieu grec, dur et ciselé, parfait en tout détails. Elle aurait facilement pu passer la nuit entière à simplement toucher son corps magnifique de ses mains admiratrices. Sa peau crème et pâle semblait briller dans la lumière de la lune, mais ce qui attira vraiment son attention furent les crocs.

Des crocs ? Elle haleta et tomba en arrière, essayant de mettre de la distance entre elle et Marcus. La magie était temporairement brisée. Il lui vint soudain à l’esprit que ce n’était peut-être pas un rêve. Et si elle était vraiment réveillée et que tout cela était en train de se produire ? Et si …

Oh, mon Dieu! 








Chapitre 3





Elle était sur le point d’agrandir la distance entre eux lorsqu’il lui sauta dessus. Le corps dur et nu de Marcus couvrit le sien et la colla sur le lit. Les lèvres de Marcus trouvèrent les siennes et les attrapèrent violemment, sa langue se forçant un passage dans sa bouche, forçant la langue de Victoria à se soumettre. Elle gémit contre ses lèvres. 

Aussi rapidement qu’elle l’avait prise, sa panique s’évapora. Il ne semblait plus important de savoir qui ou ce qu’il était. Tout ce qui comptait était le plaisir qu’il amenait en elle et les sensations qu’il invoquait maintenant en elle. Elle commença à se détendre comme elle s’abandonnait à lui. Son corps et son esprit étaient maintenant à lui. 

Comme il s’allongeait près d’elle, ses baisers se firent moins intenses et plus sensuels, quittant la bouche de Victoria et descendant lentement sur sa mâchoire et dans son cou. Il se mit sur elle, reposant son corps dur et frais entre ses jambes. Sa longue et épaisse queue reposait entre ses jambes, tapie entre ses plis humides. Elle le voulait en elle. Elle avait besoin de lui en elle. L’attente la rendait folle. 

“Dis-moi ce que tu veux,” il demanda doucement tout en frottant son corps contre le sien. 

“Toi,” elle murmura. 

“Hummm,” il répliqua, mordillant à nouveau son cou et pressant sa queue contre son entrée. 

“J’ai besoin de toi en moi maintenant!” elle cria, entourant la taille de Marcus de ses jambes et forçant son magnifique membre profondément dans sa chatte déjà trempée. 

Il se plongea en elle, rapidement et brutalement, la faisant crier comme sa queue l’étirait jusqu’à sa limite. Elle allait à la rencontre de chacune de ses poussées. Chaque fois qu’il plongeait en elle, les sensations s’intensifiaient comme le bout de sa bite la caressait à l’intérieur. Des vagues de plaisir ricochaient dans son corps, encore et encore. 

Elle le prit entièrement en elle et elle avait besoin de sentir tout le corps frais de Marcus couvrir le sien. Ses ongles se plongèrent dans son dos, brisant la peau, et ses jambes se serrèrent autour de sa taille comme elle se préparait pour un autre orgasme. Une dernière vague électrique ondula en elle et la fit crier comme elle explosait sur sa queue. 

Lubrifié par l’essence de son orgasme, il continua à plonger en elle. Elle serra ses jambes encore plus autour de la taille de Marcus, essayant ainsi de l’attirer plus profondément et violemment en elle. Elle volait à toute allure vers un autre orgasme et se retrouva bientôt emportée par le plaisir. 

“Je veux te goûter Victoria,” il lui murmura à l’oreille tout en continuant à la marteler sans merci. 

“Oui,” elle haleta, fermant les yeux et le tenant fermement. Elle ne savait pas ce qu’il voulait dire et au point où elle en était, elle s’en moquait. 

“Regarde-moi Victoria,” il ordonna, se ruant en elle et gardant sa queue profondément enfouie dans son antre chaude qui l’invitait, jusqu’à ce qu’elle fasse ce qu’il demandait. 

Elle gémit de protestation, ouvrit ses yeux pleins de désir et le regarda. Les yeux de Marcus étaient maintenant blancs et ses crocs étaient sortis. Un vampire ! La petite voix dans sa tête lui cria de s’enfuir mais son corps refusait de lui obéir. Elle ne pouvait pas; elle ne voulait pas. 

Fascinée, elle tendit la main et toucha la forte mâchoire du bout des doigts. Son pouce glissa sur sa lèvre inférieure. Il grogna doucement, les yeux brûlants comme il la regardait. Rassemblant tout son courage, elle toucha le bout de l’un des crocs.

“Aïe !” elle retira rapidement sa main et regarda le bout de son doigt. De la blessure, du sang commença à suinter et à couler le long de son doigt. Lorsqu’elle le regarda à nouveau, elle remarqua de l’amusement sur son visage. 

“Permets-moi,” sa voix avait un ton tendu et sauvage et son corps entier s’était rigidifié sur elle, comme s’il essayait de se retenir. Il posa gentiment sa main sur son poignet et guida son doigt dans sa bouche. Il donna de petits coups de langue sur doigt et y suça le sang. 

“Un vampire,” elle haleta, cherchant confirmation. 

Il laissa le doigt de Victoria tomber hors de sa bouche. “Oui,” il admit. 

Avant qu’elle puisse faire un commentaire, la bouche de Marcus s’ecrasa à nouveau sur la sienne et son excitation pris encore le dessus sur son corps et son esprit. La seule chose qui comptait était ce qu’il faisait ressentir à son corps. Elle se sentait dans un état d’ivresse et de béatitude et elle ne voulait pas en sortir. 

Sans prévenir, il se recula et sortit sa queue de ses profondeurs humides, la faisant se sentir vide et désireuse de l’avoir à nouveau en elle. “Mets-toi sur le ventre chérie,” sa voix était comme une douce caresse à ses oreilles et elle obéit avec avidité. 

Marcus posa son corps sur celui de Victoria. Une main placée de chaque côté de sa tête lui permit de retenir son poids et de ne pas l’ecraser comme il posait sa bouche dans son cou. Elle eut le soufflé coupé et un frisson la parcourut. Son corps se tendit sous lui. Malgré son excitation intense, une pointe de peur l’envahit, brisant la transe dans laquelle elle avait été piégée. 

“Ne me fais pas de mal.” 

“Je ne te ferai pas de mal. Je ne te ferai jamais de mal,” il lui murmura, déposant une myriade de baisers entre ses deux épaules. 

Ses lèvres se déplacèrent lentement dans son cou de cygne jusqu’à son lobe d’oreille. “Je ne te ferai jamais de mal. Tu es si belle. Trop précieuse pour te faire du mal.” Ses baisers descendirent dans le dos de Victoria, doucement, bien trop doucement au goût de celle-ci. Elle attrapa fermement le coussin sous sa tête comme il lui attrapait les hanches de ses mains et la fit se mettre à genoux, les fesses en l’air et la poitrine toujours collée contre le matelas.

“Alors, que veux-tu?” elle grimaça comme elle posa cette question. Est-ce que ça avait de l’importance?  Avait-elle vraiment envie de savoir ? Etait-ce réel ? Etait-ce un rêve ? Tandis que son esprit examinait toutes les possibilités, son corps lui savait exactement ce qu’il voulait et elle se colla contre lui. 

Il ricana, d’un ton grave et sexy. Ses mains glissèrent le long de ses cuisses et la forcèrent à écarter les jambes, l’exposant ainsi. “Tellement douce et humide,” il murmura, tellement bas qu’elle l’entendit à peine. Quelques secondes plus tard, elle sentit la bouche de Marcus sur elle. Il lui donnait de petits coups de langue et taquinait la chair sensible de sa cuisse comme il se dirigeait lentement vers sa chatte. Ecartant ses plis humides, il lui lécha la fente et la fit ainsi crier et se cramponner au coussin.  

Il grogna doucement tout en léchant son essence une deuxième fois. Encore, elle cria et se rua légèrement contre sa bouche. 

“Oh mon Dieu, s’il te plaît Marcus.”

“Hummm, j’aime la façon dont tu dis mon nom chérie.” De ses doigts, il exposa son clito gonflé et commença à le caresser tout en plongeant sa langue dans sa chatte. De sa langue, il la baisa comme s’il se servait de sa queue. La martelant de ses mouvements de va-et-vient, il l’amena rapidement au bord de l’extase. 

“Oui, Marcus, oui,” elle cria, se ruant contre sa main et sa bouche. Elle y était presque, presque.  Elle n’avait jamais été aussi excitée et avide de jouir qu’en cet instant. Juste au moment où elle allait jouir, il s’arrêta. La frustration l’envahit et la fraîcheur de l’haleine de Marcus lui rappela de quoi il venait juste de la priver. 

“Juste pour goûter,” il murmura, tellement doucement qu’elle entendit à peine les mots. 

Goûter? N’était-ce pas ce qu’il était en train de faire - 

Elle n’eut pas le temps de se poser plus de questions comme il lui prenait la lèvre de la chatte dans la bouche, la faisant glapir quand elle sentit un petit pincement. Mais ses doigts caressaient à nouveau son clito et se plongeaient profondément en elle, tandis qu’il la suçait. Elle se sentit soudainement étourdie comme elle tourbillonnait dans l’extase. Vague après vague de plaisir déferlaient en elle, partant de sa tête, descendant le long de sa colonne vertébrale et explosant entre ses jambes. 

Elle gémit, cria et geignit tellement fort qu’elle avait sûrement réveillé les voisins, mais elle s’en moquait. C’était trop intense et frénétique. Les orgasmes arrivaient l’un après l’autre, en succession rapide et elle s’accrochait au drap sous elle. Au moment où elle pensait ne pas pouvoir supporter davantage de plaisir, il arrêta et s’assit sur ses talons. 

Frissonnant, elle s’écroula sur le lit, épuisée, son corps encore tremblant de cette série d’orgasmes incroyables. “Oh mon Dieu. C’est trop bon. Je ne peux pas,” elle haleta. 

“On y est presque chérie” L’attrapant par la taille, il la força à se remettre à genoux et plongea profondément son long membre dur en elle. La preuve de cette série d’orgasmes coulait le long de ses cuisses comme il commença à la marteler, rapidement, violemment et sans pitié. Il était évident que cette fois, c’était pour lui, et seulement lui. 

“Putain, que c’est bon,” il grogna entre deux plongeons. Il ne lui fallut pas longtemps, quelques minutes peut-être, avant qu’il ne lui agrippe les hanches plus fermement et se cogne en elle une dernière fois. D’un grognement grave et sauvage, il se déchargea en elle; jet après jet de sa semence la remplirent. Une fois vidé, Marcus retira doucement sa queue épuisée et se coucha à côté d’elle sur le lit, attirant le corps extenué de Victoria contre le sien. 

Elle avait encore la tête qui tournait, essayant de trouver un sens à ce qui venait de se produire. Finalement, elle le regarda dans les yeux, qui étaient à nouveau bleus, comme lorsqu’il était arrivé. 

“Qu’est-ce que tu es?” Mystifiée, elle lui toucha les lèvres. Il les écarta et ses crocs n’étaient plus là. 

Il sourit, de l’amusement dans le regard. “Je pense que nous avons déjà établi ce que je suis.” 

“Est-ce un rêve?”

Prenant la main de Victoria dans la sienne, leurs doigts entremêlés, il l’amena à sa bouche et lui embrassa tendrement la paume. “Pas un rêve chérie.”

Elle ouvrit la bouche pour parler, mais Marcus écrasa sa bouche sur celle de Victoria et l’empêcha de parler. Comme la langue de Marcus dansait avec la sienne, elle goûta le mélange de son essence et de son sang au goût métallique. Cela aurait dû la dégoûter, mais non. Au lieu de ça, le goût alluma à nouveau le désir en elle. 

Il se recula et ricana doucement. “Non. Tu es fatiguée et j’ai déjà trop bu de toi.”

Mon Dieu. Il a bu mon sang, en bas!  Elle était sans voix. Une part elle-même sentait qu’elle aurait dû être en colère, mais en même temps, cela avait été si bon; meilleur que ce qu’elle n’avait jamais connu. Un peu de sang était un petit prix à payer pour le plaisir qu’il lui avait donné. Alors, soupirant, elle ferma les yeux et posa sa joue sur son torse frais. 

“Est-ce que tu seras parti lorsque je me réveillerai ?” Victoria demanda, se laissant déjà aller à la douce étreinte du sommeil.

“Oui.”

“Tu reviendras ?” elle murmura, à peine audible.

“Veux-tu que je revienne?” il répliqua de sa voix séduisante qui la faisait frissonner. 

“Oui.”

Elle n’entendit pas ce qu’il répondit comme elle s’abandonnait à l’obscurité.

****


Victoria se réveilla fraîche et plus vivante qu’elle ne s’était jamais sentie, bien qu’un peu endolorie. Le soleil matinal illuminait la pièce à travers la fenêtre du balcon. C’était une belle journée et il se trouvait que c’était son jour de congé. Elle s’étira sur le lit et s’assit. 

Un sourire étira ses lèvres comme les souvenirs de son rêve de la nuit précédente lui revinrent en mémoire. Ce ne pouvait être qu’un rêve. Des vampires! Elle se moqua d’elle-même. Tellement ridicule.  

Attrapant le haut du drap qui la couvrait, elle le jeta et balança ses jambes sur le côté lorsqu’elle remarqua quelque chose. Elle se retourna et examina le lit. Son regard tomba sur une large tache rouge et significative sur le drap blanc. Son froncement de sourcils s’accentua et elle tourna la tête vers la table de nuit. Elle eut le souffle coupé. 

Sur la table de nuit, se trouvaient une rose et une carte. Lentement, avec hésitation, elle tendit la main vers la carte. 



Pour la douce Victoria,





Je suis desole de partir en plein milieu de la nuit, mais malheureusement, je n’ai pas le choix. J’ai tellement de choses à t’expliquer et à te montrer, mon amour. Tu es dans mes pensées.


Jusqu’à la prochaine fois,                                                                         Marcus.





De ses doigts tremblants, elle reposa la carte sur la table de nuit et prit doucement la rose. Elle l’amena à son nez et inspira son parfum délicat. La douce odeur sucrée assaillit ses narines et amena un léger sourire sur ses lèvres. C’était vrai. C’était réellement arrivé. Elle se mordit la lèvre inférieure et son sourire s’élargit. 

Jusqu’à la prochaine fois. Les mots sur la carte lui promettaient un futur. C’était fou. C’était irréel, mais cela s’était produit. Elle regarda le balcon et un sentiment de tranquillité l’envahit. Elle sentit que ce n’était pour elle que le début d’un tout nouveau monde; elle ne savait pas comment elle savait – mais elle le savait tout simplement. C’était plus qu’une simple rencontre nocturne. La nuit précédente avait été le début d’un tout nouveau monde et d’une toute nouvelle vie.



Fin
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